
Avec :
Jean-Mouloud : Lakitu Commentateur #1
Jean-Sait-Rien : Lakitu Commentateur #2
Jean-Bon : Lakitu Commentateur #3
Jean-Jean : Lakitu Commentateur #4

Maintenant, le texte.
(Ah, on est dans une loge de commentateurs, au cas où.)

Jean-Mouloud : Mesdames, messieurs, chez téléspectateurs, bonjour et bienvenue dans cette grande 
finale de la Coupe du Monde de Sarcloir-Ball diffusée en direct depuis le Palais Fleur-De-Feu de 
Champi-Ville ! À mes côtés pour commenter, Jean-Sait-Rien !
Jean-Sait-Rien : Bonjour !
JM : Mais également Jean-Bon !
Jean-Bon : Bonjour …
JM : Et enfin, Jean-Jean !
Jean-Jean : …
JM : Ah, il semblerait que Jean-Jean soit décédé. Ne bougez pas, le temps d'une courte page de 
publicité, et nous revenons dans une minute !

* Ah-dou-dou-dou-dou *
(C'est le jingle du spot pub d'Antenne 2.)

Georges la Saucisse : Toi aussi, tu es à la recherche d'un héros sans chemise et sans pantalon ? Alors
visite la page officielle de Georges la Saucisse sur FaceBook ou mon profil Twitter 
@georgessaucisse , et sois abreuvé de ma vision unique de la vie au rythme d'un strip humoristique 
par jour ! Georges la Saucisse, parce que soupe de baleine !

* Ah-dou-dou-dou-dou *
(Là, l'image associée a changé de couleurs, c'est fou, ça !)

JM : Bonjour à tous, nous sommes de retour, en direct depuis le Palais Fleur-De-Feu de Champi-
Ville pour la grande finale de Sarcloir-Ball. À mes côtés pour commenter, Jean-Sait-Rien !
JSR : Bonjour.
JM : Ainsi que Jean-Bon !
JB : Salut …
JM : Et pour remplacer Jean-Jean … un couvre-lit !
Couvre-Lit : …
JM : Nous allons ce soir vous faire vivre un moment de rêve tout au long de la soirée. En effet, ce 
soir, les Chaussettes de l'Archi-Duchesse dirigées par la Princesse Peach affrontent ce soir les 
Saucissons à l'Ail dirigés exceptionnellement par Bowser pour ce soir !
JSR : Mon cher Jean-Mouloud, avez-vous bien dit que le match a lieu ce soir ?
JM : En effet, Jean-Sait-Rien.
JSR : Si vous n'en savez rien, pourquoi répétez-vous que tout ceci se produira ce soir.
JM : Non, par mes mots, j'ai simplement répondu à votre question, Jean-Sait-Rien.
JSR : Vous ne faites que confirmer mes paroles, Jean-Mouloud. Vous n'en savez rien !
JM : Oh la la ! Je viens de comprendre ! Je ne disais pas que je n'en savais rien, je citais simplement
votre nom à chacune de mes réponses.
JSR : Je comprends aussi ! Que cette situation est cocasse !
JM : Ah ah ah ah !
JSR : Ah ah ah ah !
JM : Ah ah ah ah !



JSR : Ah ah ah ah !
JM : Ah ah ah ah !
JSR : Ah ah ah ah !
JM : Ah ah ah ah !
JSR : Ah ah ah ah !
JB : Ha ha …
JM : En effet, Jean-Bon, il n'y a pas de quoi rire, ce quiproquo est absolument ridicule.
JSR : Mais reprenons, si nous sommes bien le soir, pourquoi avez-vous accueilli nos chers 
téléspectateurs par un ''Bonjour !'' ?
JM : Regardez ! Le jeu du public va débuter !
JSR : Ah oui, moment intéressant ! Penchons-nous sur nos écrans.
JM : Inutile, nous sommes des Lakitu, nous pouvons voler au-dessus du terrain pour avoir 
davantage de sensations !
JSR : En effet, Jean-Mouloud, allons sur le terrain !
JB : Et qu'est-ce qu'on fait du couvre-lit ?
JM : Il a un écran, voyons !

* ui-ui-ui-ui-ui *
(Quand les Lakitu volent, ça fait ce bruit, si-si. Référez-vous à l'introduction de Super Mario 64 !)
(Les Lakitu sont descendus sur le terrain, mais nous ne les entendons plus, mais Jean-Sait-Rien 
revient dans la loge des commentateurs.)
* ui-ui-ui-ui-ui *

JSR : En effet, avec un micro, ça fonctionnerait mieux.

* ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui *
(Jean-Sait-Rien portant un micro, on l'entend descendre en intégralité.)

JM : C'est extraordinaire, Jean-Sait-Rien, nous sommes au milieu du terrain et allons assister au 
tirage au sort d'un membre du public pour le jeu !
JSR : Rappelons le principe de ce tirage pour nos téléspectateurs, voulez-vous ?
JM : En effet. Actuellement, Wario et Waluigi survolent le public en hélicoptère et font le tour des 
tribunes.
JSR : On compte déjà dix-sept personnes décapitées par les pales, c'est fantastique !
JM : Dans leurs mains, une boule de bowling qu'ils finiront par lâcher dans le public après un 
certain laps de temps. Celui ou celle qui sera percuté - avec ou sans e à la fin pour l'accord – 
remportera un prix !
JSR : Ils viennent de lâcher la boule !
JM : Et le gagnant est … un Goomba !
JSR : Regardez comme il est heureux, écrasé sous le poids de la surprise !
JM : En effet, Jean-Sait-Rien.
JSR : Si, ça se voit quand même, il fait plus que le quart de sa taille …

* ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui *
(Ils remontent dans la loge.)

JM : Ah la la, quel veinard, ce Goomba !
JSR : En effet, gagner un appareil à crêpes, ça n'arrive pas tous les jours !
JM : Ah, on dirait que les équipes entrent sur le terrain !
JSR : Les trompettes retentissent ! C'est beau !

* bruit de trompettes *



JM : Ah, on dirait que la Princesse Peach a oublié de se maquiller.
JSR : Aïe, pour une compétition sportive de cette envergure, ça peut lui être fatal …
JM : Et oui, selon les règles du Sarcloir-Ball, elle vient même de perdre quatre points !
JSR : Voilà qui désavantage l'équipe adverse, la combinaison du coulis-coulis ne pourra pas 
s'appliquer.
JM : Mais voici les hymnes, en commençant par celui des Saucissons à l'Ail !

* sept secondes d'orgue maléfique *
* deux secondes de silence *
Les Saucissons à l'Ail (en cœur, hurlant) : Pomme de terre !
JM : C'était l'hymne des Saucissons à l'Ail, toujours aussi convivial.
JSR : À présent, celui des Chaussettes de l'Archi-Duchesse, qui, rappelons-le, dure quatorze 
minutes et cinquante-trois secondes.

* un la bémol prolongé à la flûte à bec *
JM : Nous avons donc le temps de lancer le jeu pour nos téléspectateurs, Jean-Sait-Rien !
JSR : Mais si, vous le savez, c'est écrit sur le prompteur.
JM : Bien, prenez vos téléphones et tentez de gagner un yPhone 6C, le seul et unique téléphone 
vous permettant de presser le jus d'orange !
JSR : D'une valeur unitaire de sept cents euros !
JM : Ne vous contentez pas des appareils identiques vendus chez Masmung deux fois moins chers, 
et affichez votre goût du luxe et du swag grâce à ce merveilleux appareil qui fera de vous un vrai 
geek ! Il suffit simplement de répondre à la question suivante : De combien de narines sont dotés les
êtres humains ?
JSR : Réponse A : Deux. Réponse B : Vingt-Sept.
JM : Pour jouer, par SMS envoyez A ou B au 8 12 12 …
JSR : Envoi de quatre SMS, sept euros soixante-quinze par SMS plus coût éventuel du SMS.
JM : … ou téléphonez au 32 80 et dites ''Peignoir''.
JSR : Appel facturé deux euros vingt-trois la minute, temps d'attente estimé de trente-trois minutes.
JM : Jean-Sait-Rien, pourquoi lire les petits caractères du prompteur ?
JSR : J'en sais rien.
JM : Oui, vous.
JSR : Non, la phrase ''J'en sais rien'', pas le nom.
JM : Vous ne savez rien de quelle phrase ?
JSR : C'est pas faux.
JM : Ah, l'hymne des Chaussettes vient de se terminer !
JSR : L'arbitre Muncher va désormais choisir l'équipe qui donnera le coup d'envoi.
JM : Il a mangé Toad, qui appartenait aux Saucissons, c'est donc les Chaussettes qui vont 
commencer !
JSR : Les Saucissons vont donc commencer à vingt-trois joueurs au lieu de vingt-quatre, ça devrait 
les aider.
JM : Mario de l'équipe Chaussettes va donner le coup d'envoi, il sort son Sarcloir, il sort du stade, il 
sort Tilége - son chien - , il entre dans la boucherie chevaline. Quelle balle va-t-il choisir ?
JSR : C'est une balle PZ-4, de type ping-pong !
JM : Joli choix. Le voilà qu'il la pose sur une laitue iceberg. Il la vise avec son Sarcloir … et c'est 
un swing !
JSR : Magnifique ! On n'a pas vu cela depuis Tiger Woods !
JM : La balle rebondit sur les murs de la boucherie. Mais voilà Birdo qui y entre et qui la récupère !
JSR : Et c'est l'envoi par la cheminée ! Quinze points !
JM : Mario n'a rien pu faire !



JSR : Mais que vois-je ? Un pélican vient d'avaler la balle ! C'était inespéré ! Cinquante points 
partout ! C'est un gloubi-boulga !
JM : Rejoignons vite le circuit !

*ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui*

JM : Je ne me souvenais pas que le circuit était si loin du stade.
JSR : Suite à la loi Champignon-Wart, il a été déplacé au fond de l'océan.
JM : Tiens, c'est vrai, mais j'y pense, Jean-Bon ne sait pas nager !
JB : …
JM : Ce n'est pas grave, on ne le remarquera pas.
JSR : Ça y est, les joueurs ont chacun rejoint leur coquille respective, à l'exception des cyclo-
défenseurs, qui bien entendu, ne sont pas autorisés lors de cette phase de jeu.
JM : C'est très handicapant pour les Chaussettes, dix-huit de leurs joueurs sont cyclo-défenseurs, 
contre quatre pour les Saucissons.
JSR : C'est donc à Luigi de lancer la balle … une K2R !
JM : Une MedecineBall détachante ? Déjà le coup décisif, seulement après sept minutes de jeu ?
JSR : C'est très risqué.
JM : Admettons … il la lance … et c'est un smash ! Il percute Yoshi, l'arbitre, et le couvre-lit ! Cinq 
cent trente-huit points ! C'est donc un match nul !
JSR : Pour une finale, c'est inespéré !
JM : Les capitaines s'approchent pour négocier … Bras en losange pour Bowser, il déclare qu'il a la 
flemme, le couvre-lit est donc champion du monde de Sarcloir-Ball !!!

*ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-
ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui-ui*

JM : Nous voici de retour sur le terrain ! Pour ceux qui nous rejoignent, nous sommes en direct de 
la finale de Sarcloir-Ball opposant les Chaussettes aux Saucissons, et le couvre-lit a été déclaré 
vainqueur après sept minutes de jeu !
JSR : C'est incroyable … voici le trophée, un Koopa vivant coulé dans du bronze, merveilleux ! Le 
couvre-lit le brandit, c'est la fête, les cotillons s'envolent ! Je n'ai jamais vu ça de toute ma vie !
JM : Ainsi s'achève une journée qui restera longtemps gravée dans nos mémoires. Merci d'être 
restés avec nous pour cette finale. Dans un instant, retrouvez ''Les Toad : Juge et Autre Juge'', et à 
bientôt !
JSR : Au revoir !


